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SÉANCE DU 25 FRUCTIDOR AN II (11 SEPTEMBRE 1794) - N° 53 97 

mités chargés de faire le tableau de la si¬ 
tuation de la République (154). La séance est levée à trois heures et 
demie (155). 

Signé, Bernard, (de Saintes), président ; 
Borie, L. Louchet, Reynaud, Bentabole, 

Guffroy, Cordier, secrétaires. 

AFFAIRE NON MENTIONNÉE 
AU PROCES-VERBAL 

53 

La société populaire de Port-Pelletier, ci-de¬ 
vant Saint-Valéry en Caux [département de Seine-Inférieure], donne connoissance à la Convention nationale des traits suivans : 

Victor-Hochard, âgé de 15 ans, se présente 
à la municipalité pour être admis à l’école du 
champs-de-Mars; sa trop grande jeunesse le fait refuser; mais Hochard sait bientôt s’élever 
au dessus des obstacles : il ne peut être utile 
à sa patrie sur terre, il veut la servir sur mer. 
Il recevoit de son père chaque décadi 10 sols 

(154) P.V., XLV, 209. (155) Moniteur, XXI, 741; J. Perlet, n° 719; M. U., XLIII, 414; J. Fr., n° 717 indiquent quatre heures. 

pour se divertir; il les économise en secret; et 
lorsqu’il a une somme qu’il croit suffisante, 
part sans prévenir ses parens et court à Fé-
camp pour s’enrôler dans la marine. Le 
commissaire des classes ne peut s’empêcher de 
satisfaire le désir ardent de ce jeune citoyen; 
il lui délivre une route pour le Havre, où il 
s’embarque sur un vaisseau, sans avoir les ha¬ bits nécessaires. 

Pierre-François Jolly, âgé de 13 ans devoit 
partir du Port-Pelletier sur un navire mar¬ 
chand mis en réquisition. Impatient des re¬ 
tards de l’expédition, il part pour le Havre 
sans prévenir ses parens, qui font faire des 
perquisitions pour le découvrir : il étoit à Fé-
camp, dépourvu de tout ce qui est nécessaire 
pour s’embarquer; il est ramené à la maison 
paternelle. Son père ne voulant point contra¬ 
rier le désir de son fils, le fit habiller; il est maintenant mousse sur la corvette La Tourte¬ 
relle. 

Jacques-Philippe Bellenger, âgé de 15 ans, 
quitte aussi la maison paternelle, et absent 
pendant deux décades, il s’étoit déguisé pour 
se soustraire aux recherches : il va se présen¬ 
ter au bureau de la marine; mais il est re¬ 
connu et renvoyé à son père, qui applaudit aux sentimens de son fils. Il le fit habiller et em¬ 
barquer (156). 

(156) M. U., XLIII, 408-409; Bull., 24 fruct.; Ann. Pa.tr, n°619. Dans cette dernière gazette l’âge de Victor Hochard est de 17 ans. 
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